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Le 17 novembre HAMSNEV, RYKOV, MILIOUTINE, 7IN0VIEV et
NOG-VINE démissionnent du comité central : ils déclarent :

RONT UNIQUE
SOCIALISTES REVOLUTIONNAIRES -regroupait :

MANCHEVIKS INT ,.;:RNA TIONALISTES
g:;iS MW ’■ G-AUCidJ
SOCIAL eehocra

• , • ** i - * .• • >,

LENINE remit en question ce compromis avec les S.R. de 
gauche et rédigea un ultimatum de la. majorité du comité central à 
la minorité.

”Nous adressons
mati-on énergique de rétablir le IRONT UNIQUE. REVOLUTION

que la révolution ne soit pas, noyée dans le sang des soldat 
ouvriers et des paysans.”

OU FRONT UNIQUÎJ AL rINTEGR./U? TON LAN F L’ETAT DES ORG/NIE/. TI ONU !
’ • • . -DE LA CLAUSE OUVRIERE I

__ /

Le comité central du Uprti Bolchevik (réuni en l’absence
de LENINE et de TROTSK1) à l’unanimité des présents reconnut né
cessaire d’élargir la. ba.se du gouvernement.

”Le’gouvernement constitué par 
sur la. base du coup d’état

±1. Il ne trouve pas un soutien 
.démocratie organisée et, reconnu par un seul pai?ti 

d’appui suffisant.dans le pays..o.0. 
■ *

,-rf • ’r , / *<
• i, <*•

aux. .deux corps de la. démocratie la. som
in 

s des

• »-

TW. INTLRNATIONALI/3TT;S
SOCIALISTE POLONAIS

SOQIAL DLMOCRATE OUVRIER. q** v
•'4 ,r ygiÉrv

Cet appel disait :
du CONGRES des SOVIETS

BETROGRAE est purement BOLCHEVIK
dans toute., la
il est privé
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répress ion
p.ux crimes

IUP

parti communiste 
"Il est

base des

ROGR/Ï"u RABOUGRI (T)UN °

"Nous sommes convaincus de la nécess 
un gouvernement socialiste de tous les partis 
dehors de cette voie, il n'en reste qu
gouvernement purement BOLCHBVIiC par le
litique«”

de. 1&. "gauche”: revient au soeial-dé-
qui créa, ainsi un néologisme :

• •«

’ s

c ommentant une lettre
‘ Syndicats réformistes écrit 
a proposer une action aur la 

immédiates•”

aais
d ,U1;.

?.. 2° 
c omm.uni s t e s 
1’offensive

plan
y5 N 
X .. J ~ X a

dat i on des S . R 4 
de CR ON ST A DT f

. », • •
• * •

reprirent à leur compte le mot ’ d1 ordre
• s ' • ■

• *•
'•j V 1 u i-môme q u i 1 ' ex p 1 i q u a aux - d 61 é g u é s 
le 4 décembre 1921 “ " Tans doute leurs
ne sont-elles pas toujours nettement 

ertain qu’elles tendent impérieusement à
ROLILL’ARIxAT UNTQULJ, -a la formation paar les 
ionale et les SYNDIC/13 d’.Amsterdam allié >-w«a«z «• y . .HW* —- -.*■ •

Les S.R. de gauche 
lancée contre eux en Juillet 
de la. Tchéka furent liquidés

ouverte au
O
O

’• / X
• * • •

Pôulouse par la. S.I.Ï.O, et du j 
certain nombre de 2T/.TI0NALI3AT " 

?/ BR IC AT IONS ‘"bn VuiJRRi 
apparence, avaient ui 

était une quest z
Prolétariat•

j J t .1i p p e 1 aux
2 disait : "Vous n1 
, ralliez-vous du n 
pour conquérir plu

formez qui un .IRONT
9

FRONT ROBULAlRi :

• ‘ • • t * '

Avait-on.en vue des Nationalisations dans le cadre du
RUG-IMl CABITAJjIU'j.' / ou, après une BRI '/J de POUVOIR Par les. travail • •
leurs ?

• r . rkprès 
révolutionnaire

s r agis o. a. 11 s
a. u c o ng r è s de

p r o m o u v o i r un
RjAigCu j $ Cj-lpi „fli <-> D.u IfxjR,

Ces mesures, hardies en
car leur exécution intégrale 

ORCj-uS entre Bourgeoisie et

♦ •

olétaires de tous les pays 
pas engager encore de nouvelles ba.ta.il- 
pour défendre votre existence quotidien
pa.in et la paix» • «, pour cette action 
T’» H
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Les résultats de l’opération, les bénéfices qu’en 
reraient les masses populaires devaient, de toute évidence, 
dans l’un et l’autre cas, totalement .différents.

t i- 
être

‘ • A la fin de 1935 ces'REFORMES DE STRUCTURES
res fussent-elles furent jugées trop audacieuses pas 
SOCIALISTES- et leurs alliés COMMUNISTES.

, si aléatoi- 
les RADIC/.UX-
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Lorsque
les usines, 
des communistes ne

C omme

VINCENT AURIOL
le Front Populaire.

V 1
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aussi cet abandon par

X

>22

*

fut neutra-
LEON :BLUM s

compatible avec les 
installés

”1’éxercice"
p e rm e 11 r e un e

HZNITL" que les radi- 
les inscrivit dans le

• • •• 
le communiste 
des COMTJNISTES

• •

1936 était en consé- 
lamait un certain nombre 

la CRISE ECONOMIQUE.

JACQUES DUCLOS 
eaux avaient raison de s 
futur PROGRAMME de FRONT

e, :
YNDICATS

l’illusion du parlementarisme et la. dialec- 
sur’’ 1 ’ exercice du pouvoir" alors 

étaient réunies pour le
«

2°- • •
t

•* •* •

4 
♦ -*•

Le programme publié le 18 Janvier 
quence d’une insuffisance criante, il réc 
de palliatifs, destinés notamment à résorber

par le Front Unique F/RTI-S 
par

. . tique blumiste
que les cendifions
SOCIALISME*

Ï522 les SOCIALISTES. REVOLUTIONNAIRES de!. GAUCHE •
1936 la GAUCHE REVOLUTIONNAIRE(SFIO)

La rés t r i c t i on du.programma

L’opposition de la "GAUCHE RLVOLUTIONNAIRE"
Usée Par la géniale dialectique de

• • 9 9

maximum de justice sociale c 
Jamais au grand jamais les socialiste^ 
en profitéraient pour transformer 
étaient trop gentilhommes pour se 
’’ (2)

• ♦ • I •
• . ’ • . ■ ’ • , • •’! -

la "gauche” fut au POUVOIR, les ouvriers occupant 
intoxiqués par la dialectique blumiste et la lâcheté

remirent jamais en question la. PROPRIETE du
CAPITALISME Comme leurs maîtres "gérants-loyaux", les* ouvriers 
restèrent les exécutants loyaux du capitalisme.

O 
O

O 
O

. . r

nous

LS S . CRITERES LU llRQNJ_.UNiqu:iJ .ElL„UÙ. ERQNT
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t

Prisonniers du système
tout;aussi pries
ressemblent, à s’
chômage est moindre, il touche des • •
lation s en particulier les jeunes
un facteur de paix sociale.

« •

r é v o 1 ut i o nn a i r e s : 
PARTI BOÊCHEVIK de -1917le rapport 

e plus, le monolithisme du.PARTI est

Plus loin les,, 2 parties conviennent que l’extension du 
chômage'tôta.l.et .partiel’ rend plus urgente la nécessité d’une ré
daction de la durée du travail rendue possible par l’accroissement 
de la PRODUCTIVITE.. : ‘ ’

Nous sommes loin de l’application de la loi sur les 40 H 
. • a •

-Oontra.irement au 
majorité-minorité ne se pos 
total. ? “ -b' •

-La. "gauche révôl 
se retrouve plus. Chaque ex
1’exclusion (1947)•

. . • . •
. » •• •

’ , ’ f ' . ' t * . ’ • • I

II est évident qu
nairés a; ‘facilité - encore ce

• • * . a * . a

• Nous.allons voir que l’ACCORD l’GDS
tous ces critères avec une régression très n
maines découlant de l’absence totale de coordination des • • • • •
de la classe ouvrière. ’ -• <

*. m •’ .a*** • • • • • a . .
*• ’ • * . i

■ •

1° - exclusion -des ..minorités

• * . • •
• Quant. aux NATIONALISATIONS* la FG-DS propose celle des

• • • ■ .. • • .

Banques 1’Affaires, le ?CJ? celle des Banques d’affaires et de dé
pôts ainsi que des’principe les compagnies d’assurances.

■La Restriction du programme s
-«r*» : rr i —t——r: •-—«gr • . •• .-** t vktau» mt ;

L’ACCORD FG-DS-RC.J' se limite à une critique d’ailleurs 
modérée de la .GJ1CTI0N GAULLISTE laissant entendre que le chômage 
•est le résultat d’une mauvaise gestion de l’Economie.
..... . . z•

... B - • • 5 ■ • . • . .
* * • • . * ■’ ■ ' • * • . • , • • • *. 

... .Restant plans’ le cadre du -régime capitaliste, l’accord 
se propose .d’assurer la relève•du Gaullisme par.une. autre forme 
de gestion sur des objectifs démocratiques rejoignant ainsi la- 
thèse blumiste dé la "gestion loyale du capitalisme.” 0

# • ••

• • • f •
• .• * •

* • " • ♦

, les.. dirigeants ...de la gauche se 
nniers des conditions économiques du moment qui
y méprendre à celles des années J0< Et, si le

couches nouvelles.de la.popu-*
ce qui n’est pas évidemment

• • - ♦ ' • • • t

nouvelles.de
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partis ”ouvriers” étant 
celui-ci toute améliora 
pas heureusement 1 ou 2

«

PARANQUB 
voirquel
té à une 
conçu le

îuIGNAG g CLIRjgT IEN "

■r -m* —»•

illusion parlementaire les
1’ouvrier
(cette

J

: Par 1

leurs dans la démocratisation du

Dans 
écrit 
est le 
époque 
schéma

la a •

POLITIQUE 
ECONOMIQUE!
SOCIALE

••

î

l

attendra de 
illusion n’excède

• •• • -4

elle
là /.région, 

et un moyenc onstitue
!!

• * a

L ’ INT DGR A TJ ON J? 0 LIP1QÜJ:,

1’étude

L* intégration se fe.it en 3 phases- :
1)
2) 
3)

>

a •

travailleurs de défendre leur statut Wjrcjc- -.rma f g r r.-^c •? r

de peser sur l’orientation et 
Elle implique 1’élargissement 

des Comités d *• Entreprise . .Elle 
dans le Conseil d’Administration 

des travailleurs,

”Le 
modo de 
qui est 
marxiste>

futures s ’
I________________ _ —

bien différente de celle à
alors que la EGDS reste, b 

empirique et soucieuse de no pas casser l’un dere 
paux du progrès '-économique qu’est la re s p on s ab i 1 i t é 
que le profit. *•

a ux 4
a participation a 1J^entreprise publique jetq.jdàt.iqna.le, per- 

e t d ’ é t ab 1 i r
1’à c t ivité de 

/ • ’ • y. •

des p ouvo irs de s 
se t r p . d. u i t p a. r 

des. représen
tants de l’Etat, des travailleurs, et des usagers ou donsom- 
"mateurs ; elle.s’établit sur le principe de l’autonomie do 
” gestion. ’ . . ‘. UK
"Bans l’Entreprise -privée, les droits de contrôle1 .des' travail 

"■*“ * * mw .i»~ »-.■ w» .•.wi>K*ugji - ''-JU* -m. <-r.

”leurs et la préparation à leurs responsabilités futures s’é
tablissent par la généralisation des comités (^entreprises, 
” 1 ’ extension-de leurs attributions et la liberté do fonctioir- 
“nement des syndicats. Ils impliquent 1’ouverture des comptas 
“dès entreprises.
"Les représentants J 47------- •x_~~ ~•
”part i c ipat i on
”teur) a.ux
” et
” ou
” de

s des deux formations réaffirment que la
effective des masse (tra.vailleur ou sonsomms- 

différentes activités de la vie profession..!
nationale, de 1’entreprise, de la localité, de
de l’Etat, constitue en principe, un objectif
la démocratie

-.PROBLEMES ECONOMIQUES uT
•-.t. . .a* —«•.«•r* :r;-. - v *

t
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tout, du 
jeu de 
syndicats

T? jJÙ

o ur

Quant à la 
l’élément moteur : la 
tion quant à la LUTTE

FRONT 2OEULAIRE, lai s sait 
la CLASSE
la. SFIO ah

C’est donc à la, responsabilité de la gestion de l’entre
prise capitaliste que l’on va convier les travailleurs, en leur 
laissant sans aucun doute le droit de "contestation" sur la part 
des salaires qui leur sera attribuée par le plan ?

Le voilà donc le 
sait à see militants - sous 1 
commune aux organisations c1

n. cours ?
ENT GAULLIS-

ONTRE-ELAN que la C ?DT propo- 
"une proposition de stra.gédie 
ouvrier dite : contre-plan.” (>)

par 1 ? intermédiaire des
1967) et de la recom 

J-Q t o •>

FGDS , le parti marxiste qui semble en être > ••
SFIOjnous avait habitué à plus de distinc-
DE CLASSES et à .l’UNION des CLASSES.

SE OUVRIERE
•

4 * 1 t . *'! • • »
< t ; -

est évident que cette
avec 1’AUTO-GESTION de

celle-ci n’est pas possible
Le droit de "regard” sur ■

, les ouvriers le
curieux de remarquer qu
s ORDONNANC

concernant l’jJMELOT et 1; INTERESSEMENT dest

~ . lüap -oau p.dLj_ ;

de use de la, dilution
ses
nancés,
d.'ïüNTRJi.,

collaborât ion
PC, SFID, CFDT 

l’image grotesque et hi
le. collaboration de clas- 
intéressemènt (ordon- 
la S 7CTI0N SYNDICALE

Les- COMITES d ’ ENTRE2RISES fruits de la. 
des p forces politique que nous retrouvons ici : 

. (succédant au fERE; en 19zl-5 he" sont que
des syndicats dans

textes sur 1’ 
naissance de

II
p o i nt c o mmun 
leurs ;
taliste.

n’est qu’un leurre
Il est

brogation de
sur celles 
à l’entreprise 1 Les conversations seraient peut-être c 
Ou alors elles auraient déjà eu lieu entre le GOUVERNE!1
TE et les ORGANISATIONS de la. Classe ouvrière, en particulier les 
C ONFE DERATIONS ?

Elus que le FRONT EOEULAIRE de 1935 qui, s’il avait un 
gramme étriqué par rapport aux possibilités révolutionnaires
moment le 0.QÎJT-KÂ~-ybM 5.e la PUBS et du EC (et CT'BT-) réunit
s un langage de pseudo-ELAN DEMOCRATIQUE de la. GAUCHE une STRA-
IE REACTIONNAIRE qui vise à l’intégration totale et définitive
la. classe ouvrière dans l!état capitaliste.

• •
, • • •.... ..1 • L

le EC c’est l’image même des syndicats Russes, or
ganisme d’application du plam.

Tour la CFDT c’est 1 ’ ima,ge pieuse de l’application de 
la DOCTRINE SOCIALE de l’EGLISE et en particulier de l’encyclique 

• ”RERUM NOVARUM” s

"Nécessité de 1 ’ UNION de_s CLAB5.ES, car il ne peut y 
"avoir de CAEITAL sans TRAVAIL, ni de TRAVAIL sans CA.EITAL, 
"les devoirs de 1’OUVRIER étant : fournir le travail auquel 
"il s’est librement engagé (?) fuir les violences et les f ♦ •
"hommes pervers qui lui suggèrent des espérances exagérées.

» * ’
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INSTITUT IONS ET DEFENSE DESLIBERTES

♦

•■ • •• -

• •’ > •. •’

ouvriers•sont 
? même si

E-OUVRIERE

4 
♦

Les Syndicats
des PARTIS FRERES et
fédération CGT PORC
sur la CGT, la convergence se 

: .réformistes *

- * ;

• O. ’
Cm

1 -

CHAEITRL
domaine des libertDans^ JLe

b) Lp

. ••

q_ui

Mais, cette tutelle 
même muselée,

Quant à l’égalité
ieine de

d’ intégration à
La compétition

* •' • •: -f

Mais, il y a plus gravé :
•- t *' ‘ t ■ é<

PARTIE. TITRE II .

n’est pas suffisante,: la, CLASSE
ONVIERE, même muselée, représente, une force telle que .. le
d* intégrâtion ©^étendra plus loin dans les syndicats:

V
% • * •» ,•

4
I •

—m

• *T: > *• -, ■ * .<

... ' • °
/

p rat i que ment pr i s oiinié rs ......
la tut elle de la SFIO’■-sur fie -c on^ .• 

• a 9 4 ’ u i * 4 # %

est, plus soucie qiie celle du PC /
rétablit lors des grand es-.'options

* * »•

.t*-
f.

devant les subventions
la. rqcla.mer, elle sera
lfE“tat suivie par .Les

,s o mb le .. d é j à ouve rte à 
t * *

.4 t *

L- reconnaissance de la SECTION SITTPICAXE. d1 ENTREPRISE 
est une idée de la CFDT, elle conduit à la. conclusion d’Accords 
parfaitement rétrogrades et représente l’échelon syndical qui 
manquait pour 1 intégrât i on do:sJ travailleurs à 11 Entreprise pour 
1application de.1 * ordonnance gaulliste sur 1’INT JRTSTBMENT des * T

4

1 application <
TRAVAILLEURS T l^ENTREERI?'

. >•. *

1 

•v ‘
'•*/ •• i , r

n’est même plus la x 
la polit ique
c onf é dé rat i ons

Voilà une curieuse condition élaborée par ceux-là mêmes 
se proposent de gagner le POUVOIR* Les revendications des

• • . } 

travailleurs devront elles aussi obtenir le "label” être authen
tifiées comme dit l’Accord. Mais qui va décerner le "label" ?

PRINCIPE DUTND . POLIT IQ Un. . DD R 0 C R A

2ème
• •'^4—— Ml I ■IIIWII I I

- L1 INTEGRATION SOCIALE : On peut la- distinguer de l’inté- 
g^gutr r w— '11—,**» • «aa*-» r- i i r1 -j— »-•—wmw - vr«a«r ». ovjabxv a .

^ration économique qui lie les tra/Vp.illeurs sur le plan économique
1 ’ Intégrât ion Sociale lie les travailleurs Par leur «prppre organi
sation syndicale. ’ ‘

’ * »■■ .. •

—m. ■fe—i «r<B(Mtt«NU»aaaeaKab

/• “1—1 1 •_______ :e s_ _______ ______ __
’ “*■ . -t» r*z

1 • ><y~
^w- *•____ _ ________

.syndicales' dans, l’entreprise , 
comités d ’Entreprise , 1 ’ éga.-
?s au regard des subventions 

inst it ut i on ne t i ona
* • '•

• ’ • • < * . . T
*€ * ' *’ . * <

collectives par
■zw'wahi^i, Il > MLAWTM tw.: «J^M*^**Fr • ■ . , -

ïlonnaissançe des Sections Syndicales 
««r M» » r W . —» «■ v*r - tàï —wi'lUM ‘* * 

exercice des libertés
* • « •

"l’élargissement du pouvoir des
"lit é dos organisai ions syndicales au
"de l’Etat et dans la reprsé entât ion au:?

i • • )

"les européennes ejr intern? t ionales 4 "



Sans aucun, doute : la. gauche a.u pouvoir ?

Ainsi les ouvriers n'ont même plus le droit de revendi
quer leur indépendance de Classe par rapport au POUVOIR : il ne 
leur reste plus que le droit à la. "contestation” démocratique (et 
Sociale) dans le cadre des grandes revendications populaires (et 
républicaines) établies par le FC et la F G-DS .

Pour conclure nous citerons s
» y . • • . ' * ' - . •..

> •. ........................................... ✓ -J • • * * . ••■■■■.- • • ' • **

” Dans ‘le cadre de la. constitution de 1958 (amendée)
"la. FGDS entend que le gouvernement possède les moyens d’agir 
"a.ve c continuité et efficacité 4 . • .’i.t

•,

J

4
■»

usine de

campa-

I

II

r •

f

L ' ANARCIIO-S YNDICALI3TE N° 69

(1)

(2)
(5)

trois
28-1. )

I »
» I

h i
i.

cadre-.de la
pour un ±
le

!

• *

contre-plan
• * «

DISCOURS de

Situons l’étude ci-dessous : il s ’ agit
produits chimiques de Province - défavorisée- par
tout centre important - et où la main d’oeuvre v 
gne environnante est sans tradition de lutte ouv

Le tableau donne la répartition des salaires des 
catégories composant le personnel de l’usine (pour février

- - POUVOIR FORT ET
cadre terne, mais doré,

"Le PCF qui a voté contre la. constitution de 1958, 
’”fait pas de l’a.bolition de celle-ci la condition d’ur.a 
"tente avec les autres partis de la. gaucho
”nonce pour un g ouvernement fort et. stable

/”le

ne 
-^n-

. ... * Il se pro-
capa blo d1applique

programme voulu.,pa.r là majorité du peuple.-..”
■ • • • • . •

V <• . • . . 9
• • •

• - •’ • . ’ * .

Ainsi le- circuit est bouclé, s la FGDS resterda.ns le
constitution de 1958 (amendée). Le PCF se prononce

STABLE à L’après-gaullisme est assuré dans
du régime capitaliste.

• •• * x • • ,

• J; V •

la parole reste aux travailleurs.
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FRONT .J’OPULAlïUS, REVOLUTION MANQUEE, DANIEL QTJERIN (l26j)

LEON BLUM A BELLEVILLQISB ( 10 Janvier 1-9Æ6 )

ET SYNDICALISME REVOLUTIONNAIRE,
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! Nombre total ?î Salaire Moyen
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î îî ’ • •
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î
Cadres ’t• 97 ’ 442911,70«

f

J J $ . /, •

' • r«
•

Mensuels !
î

Ouvriers j• 

440 ! 417489,60

; 5 95064•  

! 948,84
î 877,92
•450
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cadres qui 
hiérarchie*.

d’entretien, 
ma j orations

senti depuis

il. y
e • •

: Les
C’est beau la

subi un" tassementî! 
le but à atteindre.

En ce qui 
tuation est hors de 
ne tendent bien sûr

Du rester
sentent solidaires 
t i on . .. . -

JL C \ -i -T y

mensuels.
o o

440 "mensuels" vont de l’ouvrier qualifié payé au 
dactylo à l’agent de maîtrise en fin de carrière dont 
supérieur .,a 2 OOOf.

ooo

comprennent les ouvriers
effectuant les 3x8 ont des

Les 97 cadres comprennent

revendications ont 
un i f orme p our t ous «

450 horaires 
postés qui 
de 300) .

ba. se
îré partit ion de la

La. Direction - La recherche 
Les études et les services 
commerciaux

a environ un cinquième de 
) dont les "émoluments" dépassent

L’ examen du tableau montre que
des horaires
et reste

0 0 0

sont 10 $ s ’ approprient 35

l’ensemble des mensuels et 
la hiérarchie, Ce qui était

obtenus ont été à un certain point de vue 
organisaiions syndicales ne se sont intéres- 

cette uniformité de la re~

avant chaque mouvement revendicatif ils se 
de la "Société" et de son Conseil d’administra-

L’ensemble des
1ongtemp s cette
"masse salariale"

Les résultats
positifs. Toutes les
sées, setzs laprœsion de la base, qu’à 
vend i c ai i on <

0 0 0

Ce qui est important - et unitaire - c’est la continuité de 
la, revendication uniforme et antihiérarchique (Nous essaierons 
d’entreprendre une étude plus fouillée sur les rémunérations 
réelles par catégories.)

Néanmoins, la direction a toujours refusé une augmen 
tion qui porterait trop gravement atteinte à la hiérarchie, mê 
pour ces deux catégories, ht un augmentation en pourcentage es 
toujours venue atténuer les effets de 1’augmentaiion uniforme 
il ne faut donc pas se leurrer sur l’importance de cet acquis. 
En fait le tassement n’a. joué que sur un tiers ou au plus deux 
cinquième du personnel : le plus défavorié bien sûr.

% des salaires

Aussi depuis plusieurs années' les 
toujours eu pour objectif une augmentation

ooo 
travailleurs de la 

flagrante injustice dans la
, malgré son inculture.

Les
mois, et de la 
le salaire est

< •



Oh'

9

«

• •

*

F- • *
t

*
?•r •

3«

•. i<" OVS

1 •

•/

’•

4
r

I

f

•>

l

A

>

*

/

4

/
♦
♦

<

>

A»

«

j
<

/

<

s

1

'à ■

V.

I— *

a

- 79

J
À 
4

i

, D
• . jJ

<1

r

• <& ' 
-fc

’ . 
'•

1ongtemps

-lès-Niort

♦

.

à y*-

.., <;« 
' V ,, f 

Y K* 1

I t :

• - ;;
M‘ •->.

. . ' ’ ./ .• • ’ 
’• f

f •• 
, 4 ■• G

;

. - 
K ’ • !

• ’ •' ’ I

" . CaMàh^DES 
,^gHESSE__

ABONNNMSNŒJS

. b <*. '

• •
* • » 

:

7 ’»

r «M ,kv_mt ■» » mu «C.-» ■ .M n- -j, 
, ' "**

C.C.2. : NANT
«

Abonnement 1* •
Ab onnement. cl e

r

9

o sens de l’humour:. Mais cer 
se prolonger bien

• *

Q
instructions.
vaient remuer l'inertiey ‘ t •
n’a qu'un ai
traditionnel. J• • * -_ -
que les .syndicats d'enseignants 
cette pédagogie
tionnelles " o

14
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Michel GAÏINEAU 
Groupe Scolaire 
Saint - h -1 o r ent

Le Dirocteur gérant
Jaccues ?îét.ivier

79 -. SSV’.Lézrer-lès-MELLL• :•
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une vague de grèves qui
" .” A Liverpo-'l, 1 ’approvision 
maintenant pratiquement ■-.impos-

sucre et de longues files
as boulangeries... Les premiers
aoses sont 7500 camionneurs.
ae grève " non •officielle” - elle
adivats - pour réclamer un rajuste 
. . Jusqu'à présent les réunirons - 
et les responsables syndical^
concret sauf en ce qui concerne 

iverpool en grève depuis deux 
accepté de reprendre le travail.”

■■ ua voie parlementaire et réformiste'Vers lé socialisme 
que préconisent en France tous les politiciens , de la CFDT au 
PCF réussit pas mal en Angleterre: ce sont les responsables 
syndicaux qui doivent parlementer avec les grév.ist'ep. Pour 
qu'ils■ acceptent le plan de sauvetage de l’économie.;, capitaliste 
dt pour qu’ils en paient les frais

Les Britanniques ont le
taines plaisanteries ne peuvent

• • ’i ’ i* ■ • • • •• •• .

PEDAGOGIE ÉENOVEE'
De Caen à Amiens, ça colloque dur ! Et M. le ministre 

annonce qu'une commission est Créée pour préparer de nouvelles
Comme si une commission et des instructions pou- 

conservatrice des. enseignant s. Tou ça 
: la Condamnation de 1'enseignement

remarquer, c.’ést
,s condamne^, 

.-..-r miaj.-jj-i r v ’ - *”

?.es”métnodes tradi-

-i 
•• ♦

• • f * 

• »

r* ■* urmmmMM

yf" ■ 1- 
se passe, dans ce pays 

D'de gauche” au-
Ignorant le budget de sauvetage économique.an- 

l'Echiquier, plus dê d^U.Z0 
et dockers de la

»

• (’l

de cet état de f 
s lundi,, ilsont lancé u 
pas soutenue par les.sy 

leur* salaire de base, 
efs des grévistes 

à auoun résultat

1 .
qu'un spect négatif

Mais cé-qu'on né peut manquer de
; eux, ne .l-’.ont^pa

abrutissante du bourrage;
nt encore de beaux jours -devant elles.

* »• » • ••• • 9-.W ••• WlW
, LEBCT DS VOTRE AIDE ; CONTINUEZ : 

SSSES DE MILITANTE? FAITES CIRCULER L'^.S

(les journaux )
C'est en Angleterre que ça

qui a la chance d’avoir un - gouvernement
pouvoir. ”
nonce mardi par le chancelier de 
mille camionneurs, •■■conducteurs d ’autobus et dockers de la ré
gion de Liverpooi, mécontents de là politique des salaires qui 
leur a été appliquée, ont déblénché
paralyse totalement cette région, 
nement devient difficile. Il efet 
sible aux ménagères de tràaver’ du 
d’attente se forment devant 
responsables de cet état 
D e p -ui 
n’est p 
ment d e
entre les- che
h?ont pat outl
les 2ÔC0 dockers du port de Là
jours qui ont

La" voie pqrf




